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B3ienheureux ( ér~ard connlueuce <I *tm con< nu au
Canada, et déjà, il y a faitî élater ,a bouté et sa
puissance en faveur de ceux qui 'ont invoqué.
Les paroissiens de Ste-Aune, il faut leur rendre cet
hommage, ont très bien coinpris les avantages spiri-
tuels qu'ils pouvaient recueillir de ce triduumn. Ils
en ont suivi fidèlement les exercices, les coinnu-
nions ont été nombreuses.

Pas n'est besoin d'ajouter que l'église de Ste-
Aune avait revêtu la parure (le ses plus btIles fêtes
à l'occasion de cette solennité. Le portrait du
Bienhenreux montant dans 1 glor, f bn
en demi-teinte, s'encadrait gracieusement en dessous
du baldaquin dulimaître-autal. Une drapeie couleur-
crème et la bordure en roses blanches du tableau
relevaient doucement l'expression de ce tte sainte
figure où semblait rayonner un r< flet des clartés du
ciel.

C'esb le R. P. Leclere, emptoriste cauadien
de Ste-Anne de Beaupré, qui a pi îté, eii trois
sermons, le panégyrique du Binheurieux. S'insni-
rant des conseils de saint AlpIhouse qui veut que,
dans les discours de ze geure, on s'attache surtout
à édifier les fidèles, le prédicateur a considéré dans
Gérard Mazella l'eiifitnt da Marie, l'ami de Jésus et
l'imitateur du Très Saint Rédempteur. C'est vraiment
toute la vie, toute la sainteté du Bienheureux. Le
R. Père a été heureux dans le choix de ses dévelop-
pements et de ses applications. Nous n'avons pas à
faire son éloge, mais il nous est permis de constater
qu'il a eu, de temps en temps, des mouvements
éloquents, des élans pleins d'onetion qui attendris-
saient le cœur jusqu'aux larmes.

Le fruit de ces billes solennités sera, nous l'espé-
rous, la propagation de la dévotion au Bienheureux


